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p. -lit r-tre iliiiziTciix, iiMiii IV'si)rit de renraiit, d'avoir

mal (^crit ini mut .|ii'il ne coiiiiiiissait pa.s.

On rciiiidaccra soiivuiit la dictée {luif fiiin ma- ihii.r)

\y.\\ (Ks i-xLTcice.s qui pcnnettotit <rarrivt'i- plus sûrement

et plus prompti'Miuiit à donner aux «'lèves l'habitude

d'énive sans l'aire de fautes.
"

II

Bill <l«- la iliitéf. -CoiHiiieiil l'iUiliM«>r.

I.a ilictée est l'un dos exercices les i)lus etticaces pour

l'iimilinriser l'entant avec les règles de la langue mater-

nelle. Ceiiendant. pour «lue l'enfant profite de tonte

cette ellicacité. il tant non seulement (pie la dictée serve

à l'enseignement de l'orthographe, mais encore (jn'elle

constitue une excellente [)réparation à lii rédactit)n et

serve à la culture générale de l'esprit.

Choir ihx <]i<tr(x :—Le texte do la dictée doit être en

rapport iiv»'c le deirré du développement intellectuel des

élèves. Avec li!s commeii(;ants, ce seront de simples

mots, jiuis de petites plmises faciles. is(dées ou en texte

suivi. Au cours moyen, on aliorde de petits morceaux

littéraires : des anecdotes, des descriiitions, dos traits de

morale, de r(digion ou d'histoire, eti:. Kn général la

dictée doit être courte i:n cola comme On toutes choses,

ce n'est [las la .inantité. mais la qualité, ((u'il faut donner.

Coiiiiiii-iit </i'/'-r — La dictée doit être faite à haute

et intelligible \oix, et le maître ne doit J)as onn;ttre les

liaisons, ni maniiuer de s'ar/êter à quehiues signes de

ponctuation sans lesiiuols telle ou telle phrase est incom-

préhensible. Ce serait aiigm<mter inutilement les difti-

cultés. Il ne faut pas dictei, sans l'écrire au tableau et

en donner le sens, un mot que l'on présenterait aux

cnfant-i pour la première fois.
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